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Aulaire & le duc de Noailles ont dîné chez moi hier . Tous d'eux d’avis que vous
veniez. Etonnés, que vos amis vous donnent un avis contraire ; cependant je dis
ainsi  attendez  un  peu.  L’empire  stationne.  Il  n’avance  que  lentement.  Il  faut
s’assurer de bien des choses avant de le tenter. A la salle des conférences on ne
s’entretient que de cela les rouges disent qu’ils reste ront armés de la Constitution
et monteront sur les barricades pour la défendre. Les légitimistes préfèrent l'Em
pire à la présidence décénale. Ils croient que l'Empire n'aura aucune durée. Ce que
vous me dites aujourd’hui sur la situation et la conduite quoique sans conclusion
est  plein  de  raison  et  d'esprit.  J’ai  passé  hier  soir  un  moment  chez  Mad.  de
Rothschild qui part ce matin pour la Silèsie.  J'y  ai  rencontré le gouvernement
Changarnier. J'ai demandé à faire la connaissance. Je puis bien faire des avances à
l'homme qui me fait dormir tranquille. Son extérieur est doux et peut être fin. Tout
le monde. l'adore & l’accuse. Longue entrevue hier matin avec Kisselef 1 heure 1/2
entière confiance. Nous faisons une distinction marquée entre Paris & Londres, en
pleine défiance de Londres. Très bienveillant pour ici. Content de Thiers, & le lui
laissant savoir. Nous remarquons que la France s’est laissé un moment dupé par
l'Angleterre, qui voyant poindre de l’intimité entre Pétersbourg & Paris a voulu la
détruire en mettant en avant la flotte française. Je vous ai dit qu’elle est rappelée,
mais ni Kisselef ni moi ne savons encore si c’est d'avoir avec l'Angleterre. J’espère
que  non.  Il  est  très  possible  encore  que  Stratford  Canning  empêche  à
Constantinople ce que nous avons réglé à Pétersbourg nous avons explicitement dit
à l'Angleterre comme ici que nous ne permettons à personne de se mêler de cette
affaire. Je suis fort contente de tout ce que j’ai vu. L’Empereur est exaspéré des
exécution en Hongrie. Ceci me revient par Londres. Aberdeen m'écrit que la presse
anglaise  revient  à  Palmerston,  Morning  Chronicle,  même le  Times.  C'est  bien
dommage.  Sainte-Aulaire  m’a  dit  hier  que  les  nouvelles  d'Espagne  étaient
mauvaises. Narvaez succombera La petite reine joue son jeu, contre son mari,
contre sa mère, contre son Ministre. Une perfidie sans exemple. Il me semble que
je vous ai tout dit, les Normanby en grandes recherches pour moi. Mon quotidien
est toujours Montebello. Excellent honneur et fort intelligent. J’ai vu Jaubert, qui
est plein de dévouement,  de respect pour vous.  Et ce bon Thom à Paris pour
quelques jours, qui veut que je vous dise son profond souvenir de vos bontés. Mad.
de la Redorte me demande ainsi de vos nouvelles & Flavigny beau coup que j’ai
rencontré chez Mad. Rothschild hier. Adieu. Adieu. Adieu.
Le duc de Noailles est pressé, pressant pour la fusion. sans elle on périt ; avec elle
on est sauvé. Je vous redis. Il est fort éloquent sur ce point. M. de Saint Aignan est
revenu de Clarmont porteur d'un blâme sévère du Roi de l’abstention. Il fallait
voter pour la proposition. Le chagrin là est extrême. Ils voulaient tous revenir.
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